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L'AFRIQUE: C'EST LA QU'AURONT LIEU LES PROCHAINES 
GUERRES DU PETROLE 

Bruce Dixon 
 
Le 7 février dernier, George Bush a annoncé la création d'AFRICOM, un nouveau 
commandement du Pentagone qui, sous prétexte de "Guerre mondiale contre le 
terrorisme" va organiser et mettre à exécution ses guerres du pétrole et des ressources 
naturelles sur le continent africain. Qu'est-ce que cela implique-t-il pour la population 
noire en Amérique ? Et pour les Africains ? 
  
Le Pentagone refuse de reconnaître qu'une série de bases militaires américaines ont été 
installées ou sont en passe de l'être dans toute l'Afrique. Mais, nul doute, le processus de 
formation d'une force militaire américaine sur le continent africain est bien enclenché. 
Depuis le Nord de l'Angola, riche en pétrole, jusqu'au Nigeria, depuis le Golfe de Guinée 
jusqu'au Maroc et en Algérie, depuis la Corne de l'Afrique jusqu'au Kenya et en Ouganda, 
et le long des circuits des oléoducs depuis le Tchad jusqu'au Cameroun à l'ouest, et du 
Soudan à la Mer Rouge à l'est, les amiraux et les généraux américains ont atterri partout, 
à la rencontre des responsables locaux. Ils ont effectué des études de faisabilité, conclu 
des accords secrets et dépensé des millions de dollars sur leurs budgets occultes. 
  
Leurs nouvelles bases ne sont pas du tout des bases, d'après les dires des autorités 
militaires. Ce sont plutôt des "avant-zones de transit" et des "étapes maritimes pour les 
camions" pour le transport du matériel dont ont besoin les forces terrestres américaines 
sur le continent africain. Ce sont des lieux d'ancrage protégés, des "feuilles de nénuphar" 
(NDLT: dans le texte: "lily pads", sortes de bases virtuelles), depuis lesquels ils comptent 
mener leur prochaine série de guerres du pétrole et des autres ressources naturelles 
pour les cent prochaines années. 
  
Prexy Nesbitt, de Chicago, l'un des architectes du mouvement anti-apartheid aux Etats-
Unis dans les années 70 et 80, explique l'importance pour les Noirs américains de cette 
annonce, faite par Bush le 7 février, de la création d'AFRICOM, le nouveau 
commandement du Pentagone pour le continent africain. 
  
"Cela a une importance énorme pour les Africains parce que tous les Africains, depuis les 
modestes travailleurs jusqu'aux élites universitaires, suivent avec beaucoup d'intérêt ce 
que font les Etats-Unis, partout où ils sont dans le monde. De plus en plus de Noirs 
américains s'intéressent de près aux agissements des Etats-Unis en Afrique, mais pas 
assez encore … Ce que nous constatons (c'est) … l’implantation militaire des Américains 
sur le continent africain et que cette implantation est motivée par la quête de nouvelles 
sources de pétrole et d'autres minéraux". 
  
En d'autres termes, c'est une affaire de pétrole. Et de diamants, d'uranium et de *coltan 
(*NDLT: minerai utilisé en électronique et en aéronautique). Mais essentiellement de 
pétrole. L'Afrique Occidentale possède à elle seule 15% des réserves mondiales, et est 
censée fournir, d'ici 2015, plus d'un quart de la consommation domestique en Amérique. 
La plus grande partie du pétrole d'Arabie Saoudite et du Moyen Orient échoue en Europe, 
au Japon, en Chine et en Inde. C'est le pétrole africain qui, de plus en plus, permet aux 
Etats-Unis de fonctionner. 
  
Pour avoir une idée des projets des Américains pour les cent prochaines années à l'égard 
des populations et des ressources en Afrique, il suffit de voir ce qui se passe au Nigeria 
Oriental. Les compagnies pétrolières américaines et les multinationales comme Shell, BP 
et Chevron (qui avait appelé un de ses pétroliers du nom d'un des membres de son 
conseil d'administration, Condoleezza Rice) ont pillé impitoyablement le delta du Niger 
pendant toute une génération. Là où il y avait des populations pauvres mais autonomes 
économiquement avec des terres agricoles et des pêcheries prospères, se développe 
aujourd'hui un désastre écologique aux proportions épouvantables. La terre, l'air et l'eau 
sont de plus en plus pollués, mais la population de la région n'a pas d'autre endroit où 
aller. 
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D'après les chiffres de la Banque Mondiale, 20% des enfants meurent avant l'âge de 5 
ans. Et selon un rapport en 2005 d'Amnesty International, l'extraction du pétrole a 
permis d'encaisser des centaines de milliards de dollars. 
  
"(Mais ses habitants) sont les plus déshérités des régions pétrolières du monde (70% 
d'entre eux vivent de moins d'un dollar US par jour). Et malgré cette manne, le prix du 
pétrole ayant plus que doublé ces deux dernières années, le gouvernement a été 
incapable de créer les services, les infrastructures et les emplois nécessaires à la région". 
  
Preuve de leur mépris à l'égard de la vie des populations locales africaines et de leurs 
moyens de subsistance, le gaz naturel qui se trouve dans les réservoirs de pétrole, dont 
les coûts d'exploitation sont plus élevés que pour le pétrole, est tout bonnement brûlé 
sur des sites en Afrique. 
  
On estime à près de 900000 mètres cubes par jour la quantité de gaz naturel ainsi brûlé 
pendant les années 90. De nombreux sites de brûlage de gaz, d'après la population 
locale du Delta du Niger, brûlent sans discontinuer depuis plus de 20 ans, engendrant 
des brouillards et des pluies acides, des dépôts de suie et de produits chimiques qui 
anémient ou tuent les poissons de l'océan et des cours d'eau et le bétail, et polluant le 
peu qui reste de production agricole. 
  
Pour cette raison, aux Etats-Unis, il est interdit depuis longtemps de brûler le gaz sur les 
sites pétroliers. Mais de nombreux villages sur le delta d'un des plus grands fleuves du 
monde dépendent totalement aujourd'hui de l'eau qui est acheminée par camion. 
  
Selon le professeur Nesbitt: "Il y a des années de cela, des membres de l'"American 
Committee on Africa" ont ramené une série de diapositives qui montraient la vie de 
populations sur des terrains recouverts de boues visqueuses de pétrole et qui buvaient 
de l'eau contenant de la boue de pétrole. C'était épouvantable de voir ça … Pour autant 
qu'on sache, il n'y a pas eu de changement notable (en 15 ans environ) sauf que 
maintenant, un mouvement pour la justice est en train de se créer. 
Mais le commandement militaire américain a indiqué …, s'est associé, en réalité, avec le 
gouvernement d'Obasanjo … pour contrôler ce mouvement pour la justice. Certains 
propos très explicites ont été tenus par les responsables militaires américains; ils seront 
préparés militairement à entrer dans l'arène … afin d'assurer la protection de cette 
source de pétrole pour les Américains". 
  
Les populations africaines locales veulent être respectées et avoir leur part de ce qui 
après tout est leur propre pétrole. Elles sont actuellement souvent violemment réprimées 
au Nigeria oriental, en Guinée Equatoriale et ailleurs, par des troupes africaines 
entraînées et équipées grâce à l'argent du contribuable américain. Si la résistance se 
poursuit, et cela sera probablement le cas, l'Amérique est prête à investir dans du 
matériel supplémentaire, avec les conseillers militaires et civils qui vont avec, et puis des 
bombes, des balles et s'il le faut, des victimes américaines. C'est ça AFRICOM, et c'est ce 
à quoi il va s'occuper au cours des cent prochaines années. 
  
 
L'empire en Afrique: des opportunités pour les Noirs américains ? 
  
Doug Lyons, chroniqueur noir américain au "Sun Sentinel" d'Orlando est un de ces Noirs 
américains abominables qui voient dans ces investissements destinés à l'exploitation 
sans merci du berceau de l'humanité de grandes opportunités professionnelles et 
commerciales pour quelques hommes (et femmes) de main noirs. 

 
"AFRICOM ne devrait pas être rejeté comme étant un nouvel élément du complexe 
industriel militaire de notre pays. Il offre également une chance exceptionnelle à 
l'Amérique noire… 
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Il donne la possibilité à ceux qui s'intéressent à l'héritage africain et afro-américain d'en 
apprendre davantage sur l'Afrique et sur ses liens avec l'Amérique… 
  
Ces connaissances devraient permettre une meilleure appréhension des cultures et 
donner de plus grandes possibilités d'échanges commerciaux des deux côtés de 
l'Atlantique, et par ailleurs d'élargir les possibilités pour les Afro-américains de s'investir 
dans le commerce mondial et dans le corps diplomatique… 
  
(imaginez) les possibilités. Ce système est sur le point d'être mis en place et quelques 
privilégiés triés sur le volet vont avoir la chance d'écrire un nouveau chapitre de l'histoire 
des Noirs"… 
  
 
AFRICOM, c'est certain, va ouvrir de nouveaux horizons dans les hautes sphères de 
l'entreprise, de l'armée et des services secrets à une poignée de Noirs américains 
hautement qualifiés. 
  
Ceux qui ont un peu d'imagination n'ont pas besoin d'aller voir plus loin que "GoodWorks 
international", la compagnie de conseillers en management créée par Andrew Young, 
l'ancien maire d'Atlanta, ambassadeur de l'ONU et collègue de Martin Luther King. 
  
La firme GoodWorks ajoute en effet un chapitre à l'histoire des Noirs, en même temps 
qu'elle récolte des caisses de dollars grâce à des clients comme Barrick Gold, une 
entreprise en liaison avec Bush et dont les mines au Congo servent à alimenter une 
guerre civile sanglante qui a fait à ce jour 5 millions de morts. La compagnie de Young 
bénéficie de relations étroites et lucratives avec le mystérieux Maurice Templesman, qui 
joue un rôle important depuis des dizaines d'années dans le commerce sanglant des 
diamants. Lobbyiste attitré du gouvernement nigérian à Washington, il est impliqué dans 
au moins une affaire de blanchiment d'argent pour le compte d'Obasanjo, le président 
nigérian, et sert par ailleurs de façade à diverses multinationales de pétrole et de 
ressources minérales sur le continent africain. 
  
"Il y a un nombre croissant d'une certaine catégorie de Noirs américains qui … n'ont 
aucun sens de leurs responsabilités vis-à-vis du continent africain, qui n'éprouvent 
aucune honte, qui sont sans attaches, et qui sont incapables de jouer un quelconque 
rôle. Je pense que nous voyons cela avec Condoleezza Rice. Nous voyons cela de façon 
encore plus évidente avec certaines autres nominations récentes, comme par exemple, la 
nouvelle secrétaire d'Etat aux Affaires Africaines. Elle semble se soucier énormément, 
étant donné son passé et son expérience en matière militaire, du genre de rôle qu'elle va 
jouer dans le système. Donc, nous voyons souvent émerger des Noirs américains au 
service du système, les gendarmes, si vous voulez, de ce système qui vise à recoloniser 
l'Afrique, à la fois militairement et commercialement". 
  
Nesbitt semble être d'accord avec Doug Lyons, à sa façon. AFRICOM va en effet ouvrir de 
nouveaux horizons à une poignée de Noirs américains diplômés dans les domaines de 
l'entreprise, de l'armée et des services secrets. Andy et Condi ont été les premiers mais 
peut-être pas les derniers. Il y a encore plein de mines d'or en Afrique, de pétroliers et 
de charniers auxquels les Noirs américains pourront donner leur nom. 
  
Nous avons demandé au Professeur Nesbitt ce que le "Congressional Black Caucus" 
(NDLT: comité regroupant les membres noirs – démocrates, du moins - du congrès 
américain) et le Noir américain ordinaire devraient faire ici pour stopper l'intervention 
militaire américaine imminente sur le continent africain: 
  
"Il faut que du Congressional Black Caucus s'élève une voix plus forte. Il faudrait que le 
Comité milite activement contre ces projets et contribue à sensibiliser et à éduquer les 
masses de Noirs américains dans tout le pays afin d'empêcher que ne s'écrivent les 
mêmes pages d'histoire des Etats-Unis en leur laissant croire qu'ils n'ont pas à se soucier 
de répercussions éventuelles sur la population la plus concernée … c'est-à-dire, nous, qui 
faisons partie de la diaspora africaine. Je pense que nous sommes à un tournant 
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important des relations entre les Noirs américains en général et le continent africain. 
L'Afrique est une partie du monde qui possède d'immenses richesses et d'énormes 
ressources. Mais au cours de l'histoire, elle n'a connu que le système capitaliste qui s'est 
employé à la dépouiller de ses richesses. Je pense que le défi qu'ont à relever les 
Américains (les Américains qui se soucient des autres, ceux qui se soucient de la planète) 
c'est : quelles actions mener pour aider les Africains à faire cesser ce viol et ce pillage 
perpétuels du continent africain ?". 
  
George Bush, les grosses compagnies pétrolières, Andy Young et le Pentagone mettent 
déjà en œuvre leur dessein pour l'Afrique. Il ressemble au Nigeria, cas classique d'un 
pays riche peuplé de pauvres. Il ressemble beaucoup à cette décharge stérile, polluée et 
purulente du Delta du Niger, où ils ont eu les mains libres pendant des dizaines d'années. 
 
Et quand les Africains chercheront à résister, comme ils vont certainement le faire, ils 
utiliseront le plan B, c'est-à-dire qu'ils traiteront de "terroristes" les Africains qui veulent 
avoir la maîtrise de leurs propres ressources, et grâce à AFRICOM, ils déploieront les 
forces militaires américaines pour dompter les Africains et mettre leurs ressources sous 
clé. Il est temps que l'Amérique noire et que le Comité suivent les conseils du Dr Nesbitt: 
il nous faut élaborer nos propres plans pour faire cesser plus de 500 ans de pillage de 
l'Afrique par les Occidentaux et empêcher l'armée américaine et AFRICOM de pénétrer 
sur le continent africain. 
 
Bruce Dixon est gérant de Black Agenda Report. He can be contacted at: 
Bruce.Dixon@BlackAgendaReport.com. 
Source http://www.dissidentvoice.org 
Traduction de "Africa: "Where the Next US Oil Wars Will Be" 
1 mars 2007 
 
D'abord paru dans: Black Agenda Report 
http://www.blackagendareport.com/ 
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